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Où 
peut-on aller en week-end

avec 1 500 francs ? À Saint-

Étienne! Au congrès de l'Asso-

ciation des bibliothécaires français ! Sur-

tout quand ces 1 500 francs vous sont

généreusement offerts par l'ABF elle-

même...

En juin dernier le groupe Paris lança

l'idée de subventionner à partir de ses

fonds propres un jeune collègue désireux

de se rendre pour la première fois au

congrès national de l'ABF afin « d'encou-

rager le développement professionnel et

la participation aux activités de l'ABF et

du groupe régional Paris chez les jeunes

bibliothécaires » .  L'idée devint bientôt
véritable projet clairement expliqué dans

le règlement envoyé à toute personne

intéressée: « Une somme révisée chaque

année en fonction du lieu du congrès et

couvrant les frais d'inscription, de voyage

et d'hébergement, permettra à un ou plu-
sieurs bibliothécaires de participer pour la

première fois au congrès annuel. Les can-

didats doivent être membres du groupe
Paris et adhérents de l'association depuis

au moins cinq ans. »

Elle était d'un montant de 1 500 francs

cette année et une seule candidature a été

retenue : la mienne.

À ma sortie de l'ENSSIB, il y a deux ans,

j'ai été nommée à la Bibliothèque natio-
nale de France au département des Pério-

diques, service du catalogue général. Il
me semblait alors indispensable de conti-
nuer à me tenir au courant de ce qui se

passait dans l'ensemble des bibliothèques
françaises et l'ABF en donne les moyens.
Immédiatement adhérente à l'ABF, j'ai
commencé par participer aux nom-
breuses visites de bibliothèques et de

centres de documentation. Puis, je déci-

dais lors du renouvellement du conseil de

la section Étude et recherche de poser ma

candidature. N'ayant tout d'abord pas
obtenu un nombre suffisant de voix, on
ne fit appel à moi qu'en septembre der-

nier, à la suite de la défection de l'un des

membres du conseil. Il me semblait alors

indispensable de participer au moins
cette année au congrès national et d'es-

sayer de me faire connaître auprès d'un
nombre plus important d'adhérents. La

bourse du groupe Paris m'en a donné
l'occasion.

Je ne peux qu'inciter tous les jeunes
bibliothécaires à poser leur candidature

l'année prochaine car un congrès est

certes intéressant par son thème, mais

aussi par les rencontres faites, dans une

atmosphère détendue, et les discussions

avec les autres congressistes et adhérents

professionnels. On y retrouve des visages
connus, des vieux camarades de promo-
tion ; on y côtoie aussi des - personnali-
t é s  du monde des bibliothèques dont
nous avons beaucoup entendu parler
depuis l'ENSSIB... Mais c'est surtout l'oc-

casion de découvrir les nombreuses acti-

vités de l'ABF et d'intervenir directement

dans la vie de cette association lors de

son Assemblée générale, lors du vote des

motions proposées par les différents
groupes. L'ABF ne se résume plus alors à

son bulletin trimestriel mais à des mili-
tants qui travaillent au sein de commis-

sions ou de sections et qui font ainsi vivre

vraiment l'association.

Il reste à espérer que cette initiative
pourra être renouvelée lors des prochains

congrès et peut-être suscitera-t-elle

d'autres moyens pour encourager une

plus grande participation aux activités de

l'ABF.
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